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bienfaisante et nourrissant de se% fruits salutaires des milliers et
des milliers d'ames -(1).

Jue Billiart s'endormit du sommeil des justes, dans la malison
môre do son institut, à Namur (Belgique), le 8 avril 1816, Après
sainiorte la-Tonomméa de sois vertus3 n'a fait quo grandir, et de
nlombreuses -faveurs ont-été attribuéese à son entremise. Il y a.
quelques aninées, dans les diocèses de Namur, de Malines, do
Bsanvais et d'Aîniens, un tribunal ecclésiastique fat institué par
l'autorité épiscopale, et l'on procéda, sons la haute direction des
%éérables Ordinaires, à l'information canonique sur les vertus,

la réputation de sai'nteté et les miracles de la servante de Dieu>..
Dans la séance qui eut lieu le samedi M5 mai de la présente

dnhIée 1889, le cardinal Laurenzi, préfet de la Sacrée-Congrégation
des Rites et ponent de la cause, proposa, à 1la requête do Mgr
Virili, postulateur, l'introduction enl Cour do Rome de la cause do
béatification, de la servante de Dieu -Julie Billiart. Les membres
de la Sacrée-Congyrégation, après avoir compulsé le volumineux
dossier de cette grave affaire, pris connaissance des plaidoieries et
entendu le promoteur do la foi, émirent un avis, favorable : Cen.
3uerunit: affirmative... si Sanctisstimopifacuerit.

S. S. Léon XIII a ratifié la décision des éminentissimes cardi-
naux: Elle a daigné signer la Commission -d'Introduction de la
Qune.

On sait qu'en conférant à la fondatrice des Soeurs de eotre-
Dame le titre de vénérable, ce décret lui décerne, par là même, les
premiers honneurs publie? que l'B.g.lise N de la terre a coutume de
rendre aux bienheureux qui sont dans la ciel."

(Semaine de Tournai).

(1) les Soeurs de Notre-Dame, instituées par la véndrabie Julie BilIisadt -xgolvont
dans leuis pensionnats des jeunes personnes appar-tenant à des famillos riohes et
tisées; imaie elles taueillent de préférence les pauvres dans leurs nomubreuses olas-
Ma gratuite.. Fidèles à l'esprit do leur charitable Mère, elles regardent les jeunes&
1ýlle indigentes comme leur portion choisie.

En 1887, d'après les éléments de statistique que nous &vons eptre les mains,
13,>lO7 enfants pauvres ont reçu l'instruction et l'éducationr religieuse chez les
&Mur de Notre-Dame; et le nombre des convertie3, tant au Angleterre qu'en Am6ri-
sue, s'est élevé à 1,784. Ainsi la Mère Julil. continue de réaliser, par ses filles, la
lards du divin mattre: L'Bq>i dut Srfgmsur eet *tue moi... ii m'a enuroy pour ivan-
Musier lotPauvret.
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